
Les oiseaux de la roselière 
 

Les roselières offrent des sites de nidification appréciés par de 
nombreuses espèces car il est très facile de camoufler son nid et de 
chasser à l’affût dans une forêt de roseaux. Bien que le Bruant des 
roseaux et la Rousserolle effarvatte illustrées ici nichent dans les 
roselières, elles ne seront pas  forcément présentes à Maules. 
Encore une fois l’altitude limite la nidification de nombreuses 
espèces. Vous pourrez peut-être les observer au cours de leur 
migration. Les grandes roselières comme celles de la rive sud du lac 
de Neuchâtel sont beaucoup plus riches. 

 

 
 
 

Le Bruant des roseaux : on pourrait presque le 
confondre avec un moineau domestique, mais il s’en 
distingue clairement par sa tête et sa bavette 
noires. Le bruant des roseaux préfère les 
roselières ouvertes sans arbres ni buissons mais 
avec d’importantes zones herbues. Les mâles aiment 
chanter au sommet des roseaux. En hiver les 
bruants migrent dans les régions méditerranéennes, 
ils reviennent dès mi-février. 

La Rousserolle effarvatte : elle ne niche 
pas aux Gurles : elle est plus fréquente 
en plaine. C’est un petit oiseau brun-
roux, pas très spectaculaire. Par contre, 
son chant rauque est facilement 
repérable. Sa cousine, la rousserolle 
verderolle affectionne les zones à 
végétation haute à proximité des lieux 
humides. Les deux espèces sont très 
difficiles à distinguer. 

La Mésange bleue : cet oiseau n’est pas typique des 
roselières ; il niche dans les cavités des feuillus et 
est fréquent dans les parcs et jardins. Il se 
balance cependant volontiers sur les roseaux. 
L’hiver, il creuse les vieilles tiges pour se nourrir 
des insectes endormis et des chrysalides. 


